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s ja

rd
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u
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rie
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n 

l e
s id

e
n

tifie 
au1ourd' h

u
i corrune ja

rdins fa­
m

iliau
x

. S
u

r A
lb

e
rtv

ille , les 
plu

s a
n

o
e

n
s son

t situés en
 con­

tre b
as d

e la m
o

n
tée d

e
 C

o
n

­
flans. P

ar la suite , la ville a d
o

n
­

n
é l'utilisa b

o
n

 d
'U

II terrain av
e­

n
u

e g
en

éral D
e G

au
lle et les 

Jardins o
n

t é
té le p

o
in

t d
e d

é­
p

art d
'u

n
 p

rojet d
'association

, à 
l'in

itiativ
e d

e
 Je

a
n

-L
uc R

os­
tam

g, à la fin des an
n

ées 1990. 
D

ep
u

is 20081' association est 
présidée p

ar N
o

ël S
orm

ery. À
 

q
u

i son
t d

estinés ces jardins, 
q

u
els sont les critè

res d
'attribu­

tion
? 

<< P
rio

rité est d
o

n
n

é
e
 à la 

ffilX
I té so

ciale, a
u

x
 fam

illes 
av

ec en
fan

ts, u
n

e nuxité d
an

s 
to

u
s les d

o
m

ain
es » ré

p
o

n
d

 
sa

n
s am

b
ag

es le président. L
es 

JA
R

D
IN

S FA
M

ILIA
U

X Soixante-six parcelles réparties sur huit sites 

O
n y privilégie la m

ixité sociale 
jardins sont attribués p

ar quar­
tiers, l'effet d

e proxim
ité entre 

l'habitation et le jardin est éga­
lem

en
t pris en com

pte. 
U

n 
r è

g
le

m
e
n

t in
té

rieu
r, 

ch
arte stricte , p

récisen
t les 

co
n

d
itio

n
s d

'u
tilisatio

n
 d

es 
p

arcelles attribuées, u
n

 jardin 
doit avoir de l'allure, o

n
 n

'y
 tra­

vaille p
as n

'im
porte com

m
ent. 

« N
ous n

ous efforçons d
e fai­

re d
e
 la form

ation sur le com
­

postage, les économ
ies d

'eau
, 

le vivre et travailler en
 com

m
u­

n
au

té com
m

e ce fût le cas p
o

u
r 

la construction d
e ce chalet »

. 

U
n

e charte b
ien

 étoffée a été 
établie en

 accord avec la F
éd

é­
ration nationale d

es jardins fa­
m

iliaux et collectifs (F
N

JF
q

. 
« P

etit à petit? nous m
ettons 

en p
lace d

es infrastructures, 
n

o
u

s m
o

n
to

ns d
eîîO

n
v

eau
x

 
projets car il y a d

e plus en
 plus 

d
e d

em
an

d
es, m

ais il faut tout 
de m

êm
e un m

inim
um

 d'am
é­

n
ag

em
ents » p

récisait F
rançoi­

se R
ostaing, élue délég

u
ée à 

l'environnem
ent, jeudi lors de 

l'inauguration du chalet abri, 
ru

e com
m

an
d

an
t D

ubois. Le 
côté paysage urbain est large­
m

en
t pris en

 com
pte, avec d

es 
jardins situés en pleine ville. Il 
est donc im

portant q
u'ils soient 

bien entreten
us. L'aspect stric­

tem
en

t potager peut être com
­

p
lété p

ar des espaces floraux
. 
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POUR EN SAVOIR PLUS 
Les 66 parce11es·sont actuellem

ent 
toutes occupées. Un nouveau site est 
en projet Des fiches d'inscription sont 
disponibles à l'EspéK:e associatif, rue 
des Fleurs. Tout renseignem

ent 
aupres de Noël Sonnefy au 04 79 3. 
0835. 

Sam
edi m

atin, lors de l'inauguration de l'abri de jardin sur le site de la rue 
com

m
andant Dubois, près de la résidence du Roc Rouge. 
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